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Hoillüfß D'A^BtCI-LTUMC.—Lo temps 

pour tenir lu prochaine foiw s'npproCliP, 

et  n'cnleiltJorm rjcn î les pr t j iarntifn pour 

cetto importante) occasion."- Duns noire 

opinion, il n'y fli trnn de plus' utils poor 

l 'nvam.'^mcrtl&öt-do l*|jfricultuf£ M"0  ' ' 'n* 

dourngemcnt de res foire*. Il  est ttéces» 

sQire,  (Inns ce» t^tnp» durs,  qua le» hnbi-

tans étudient lu maniôrâ la plus éconoini-

i | i io polir la cnlttiro do leur* produit*,  ot 

c.ns occasions peuvent Irnr fournir des 

idée« ot dovclop|ier d-s moyen* par Ins.  

quelles uno meilleuto qualité peut être pro 

(Utile que par Icj procédé uetUel.  Nou« 

e s p é r o n s  d o n c ,  q u e  l e s  l i n b i l n n s  s e i n  j  

presserons de"preserfler.  " lu," prochuino ù ;  

In foirOrdr» échantil lon» do leur indusli ic!  

(i l  de leur goût | iuur l 'é^rtcitl lure—tout ce |  

«Ini est  nécessaire pour avancer cet objet j 

c 'oit  l 'union ot 11 psrsovuiiiuco.  

A« ( . 'IUKNT.—Murcriuli  dernier,  un nom

mé Hogers,  en retirant de sa poche un! 

pistolet chargé <V po«te,  le  coup est parti  : 

et  lui  a fuit  une blessure nu visage très-

légère mais peu s'en est fallu qu'elle n'ait  j 

ét& funeste.  |  

LJ Congrès a accordé #20,000 pour i 

faire les réparations nécessaires ù In mai

son présidents lu.  

Le bateau ù v apyur Clinton, nous soin- : 

mes lucliês.d'oiuioncer,  à cm«é do faire le i 

trajet entre la Nouvelle Orléans* et calte ' 

v i l le.  

I î i-Eoi'to^.—V une élection du Marguil-  I 

l iers dô l 'église St.  Joseph pour l 'année' 

oou :;nntcvteuu lundi dernier,  le dépouille-

'ment dil  ecrutiu a donné . lu résultat sui 

vaut :  

Mais cette conôélâinri faite,  i l  est  juste 
au«i qu'on no l imite plus la représentation 
de la vil le datiiûn chambre dos Représen
tai!* où nous dêvons nêcôssaireinont ob
tenir une force proportionnelle ù notre iuïî  
partance. .i 

Nous nous sournettoHs volontiers é  uno 
exception qui nous enltivo une partie no-
table do nos droits et  tojit  espfflf  do pré-
poiidi'ranco dans uiio (jhnmbrc et pour ce 
sacrifice,  nous rje demandons point «11 com-
Bensation das eoficôssioàs analogues d'au, 
cune sorte—nous no ifêjma ridons que jus
tice.  l in lin mot,  nuits faisons des cou. 
cessions sans en demander aucune, mais 
nous ne voulojjis-pas l î lfjo foulés aux pieds,  
«>t nous ne psiVsons psji  tpie ce* preten
tions soient exhoibiltjutes.-—Abeille tic 
lundi. 

Tunis NXvfitiäs riJHbua.—Nous avons 
d6j\  constaté qu'on éprouvait 3e vivps in
quiétudes mu le sort dt^s paquebots United 
Stales ot England, qui Sont partis du Liv-
pool pour New York, l'jj in le  29 novembrs,  
l 'autre le '<! déeembro. Ou espérait  ce
pendant recevoir, pif b» steamer J liber nia, 
Ja nouvelle qu'ils  étaient entrés dans quel
que port do l 'Angleterre ou des côtes voi
sines,  ou bien que, jotéa hors do leur roule,  
i ls  avaient trouvé refuge dans quoique î le.  
itf i i is  cette attente a (îté trompée ;  i l  no 
resle,  du inoins qu'une' soulo chaoCti de 
s a l u i ,  c ' e s t  q u ' i l s  s o i e n t 1  p a r v e n u s  a u x  A -
çores après le /J3 décembre, dernières date 
de nouvelles reçus do jFuval.  Ces deux 
navires avaient 40 humilies d'équipage,  
mu is par un heureux hasard, i ls  n'nvuiaWt 

12,  il  f i  choc de tremblement do terre,  trop 
faible,  cependant,  pour avoir excité le 
moindre alarme. 

| Dissidence cnti't le Pape et U'Council. 
—-On écrit  do Londres,  25) janvier 1915 :  

M. O'Connell ,  le  catholique flpostoliquu 
et romain, dont la foi  est ,  comme vous sa 
vcz,  si  vive,  si  ardente,  que proteste à tout 
propos de son ttvëiig'o obéissance aux di-
gnituires de l 'église ;  qui a bumblemoni 
soit  d'initier le public UrtWdétail .-» i l« ses 
dévotions ;  AI. O'Connell .  M\'\* 
vous allez vous récrier,  nous accuser d'ex
agération maligne '  M. O'Con 
no 11 . . . . .  —Vraiment,  do quelle mani
éré vous tourner Cela pour que nous n'a
yons pas l 'air do manquer de charité chré-
tienne ? Il  faut cependant que nous fi  
Hissons par vous le dire*—M. O'Counell  
est  nn pleine insurrection contre le souve
rain pontife !  Grégoire X VI a ou le mal
heur do s'adirer I« déplaisir du grand agi.  
tateur pour avoir adressé en 1839 et on 
18H. par l 'organo do la congrégation de 
la propagande, i  monseigneur C'rolly,  ar
chevêque d'Armiigh, primat d'Irlande, 
deux roserils  ou niouiloiros,  dans lesqiicjs 
i l  était  enjoint à ce prélat do veil ler à ce 
que les piètres irlandais né compromissent 
pas lour cuniclôro sacré dans les profanes 
lullen de la polit ique.  Un agent anglais,  
M. I'elre,  secrètement accrédite auprès 
du Saint-Siège,  aurait  obtenu cette mar
que d'improbaliou contre l 'agitation du 
rappel.  Vous comprenez que M. O'Con-
nell  ne pouvait souffrir qu'on vint ainsi  
çhassrr impunément sur ses terres.  C'é-

pOMit do passager*, oit"du moins on n'en a j t int porter atteinte à son droit  do souve-
nomme encore aucun. 

Un autre,  navire,  lo Normeindie, ancien ; 
paquebot do la ligne du Havre, s'es aussi j 

perdue, Irêi  probablement,  dans les pro-j 
miors jours de décembre. C"lui-ci  ullait  
do  N e w  V ol k  à  Hul l ,  ave c  uno  carga i son  j  

de coton et de.téiébenkino. 

aiueté et,  du môme coup, au revenu qu'il  '< 
prélève sur le fanatique entousiasmo des Ir- i 
landais.  Ha d'abord révoqué en doute 
l 'autljeniioiié de ces rosciits ,  mais l 'arche.  
vCquo d Armagh lui n Communiqué une 
copie du dernier pour le convaincre que co 
document émanait bien réellement du la 

Le lendemain de sa sortie,  le  11,  il  fut ; Propagande, et  avait  été formul 
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I J A  T E  V I I  
S l I t E N .  

Nous sommes redevables s  I'  tb'igcance 
:  du Capt.  Clifi ,  du stoa^ioer Florida, arrivé 
! ce matin, d'uuo feuillivd'épreuvc du Coin 
! mfreial Advertiser, jouïual publié à Apa-

Mous cûtons I« coton aux prix chioola,  ot qui donne les détails  d'uno 
épouvantable ratastrofiho arrivée à bord 
du bateau à vapeur Simi, où nombre des 
persounos sont tombées victimes do l 'ex 
plosion des bouilloires.  Ce sinistre à eu 
lieu le 17 février,  veri  minuit,  quelque 
distance d" Chittahotichse,  dev int l 'habi
tation du M ij' ir Coe,  ou il  al lait  prendre 
du coton. (  ' 'e>t un loaiHcuvinnt pour 
s'nrréier que les bouilloires firent cxplo-
«i tu,  emportant tout l 'avant de la chain 
bie,  lo pool ot lo gail lar l-d'avant,  »ép i-
rant lès lamb »Urs t lu corps du bateau, et  
ne laissant l ien qu'une pirti  do la coque 
et environ la rtioitié dvi pont supérieur.  

Ç o  d é s a s t r o  à  c o û t é  l a  v i e  à d i x  h o m u i o s  

d e  l ' é q u i p a g e  ;  h e u r e u s e m e n t  « p i e ,  v u  l ' l i e u  
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I'hil ip Il icltey,  
Manuel More««, 
1I T Blfturegiird,  
Authonv Monget,  
J J H nke,  
J J l ' ino,  

•  I .  Huiliez,  

Le" cinq prefniers ont par conséquent 
été dûment élu^j.  .  

NOUVIïLLIC OHL « ANS. 
Alardi 4 Matb,  1815. j 

Les atl'iires sont animée«* nonobstant 

le  mauvais temps 

Coton. 

nui vn l is*: 

Cr.AesiKicATion. 

•  Inférieur,  
< Ordinaire,  '  

-Moyen, 
Moyen Marchand, 

. Marchand, 
l ion Marchand, 
Itou et  Fin,  >4,»; 

SVCUK ,—Lis prix se «ont bien noute-

,nus ;  Inférieur3 1|2 cents; ordinaire et  

bon ordinaire il  3 ,4 à 4 ; beau et choix 

n «Il  à 4 114. 

.If ïUSiK —Li grande activité qui a 

régne sur le marché, l 'a laissé totalement 

dépourvu ;  les prix sont fermes à 2lc.  on 

cypre,  et  20 à 20 1|2 en bai i ls  de cliéne,  

«va;: utie tendance A In hausse.  Les ré» 

colles sont rares sur habitation, nous n'a-

vous àlitondu parler d'aucuno vail le.  

I 'AKINIÎ.—»LB marché no varie* pas— 

I Ohio se vend généralement i  $4 10 par 

baril .  M'ssouri,  moulin de là vii leSH2. r)  

i\  4  75 paf baril .  

MAIS .—Jaune cl  blanc se vendant 33 

à .40 par boisseau. 

.  '  LlfUlSLATUÎlK. 

Jeudi dernier.  

Sur moti.vn de M. D.iwns,  le Sénat s'oc
cupe du rapport du comité judiciaire sur 
t'atf . i ire Hubbard, agent du SiassacbuA'tts,  
ainsi  qua des résolutions qui sont annex
ées au dit  rapport.  Ces résolution,!  sont 
ainsi  conçues :  

Sésolu,  Qîe l'Assemblée go rurale du 
"la Louisiane proteste par les présentes cuti  
tre-finterposition de l' /^tat do J/issachu-
*etts entre les réglemms do police do no
tre Kt.it  et  les personnes qu'ils  atteignent,  
comme un intervention subversive de no
ire ordre domestique él  dangereuse pour la 
paix publique ;  

Résolu,  t i  io notre Tîiat ne rocoSnltlrn j  

et no tolérera - .aucune mission, particulière 

assail l i  par uno violente tempête,  
jours suivait«,  on ramassa sur la 
débris qui semblaient iudiq 1er que co lia 
vire avait  l 'ait  naufrage,  i l  ne reste plus 

u par or» 
et ,  les j  dre du Saint l ' è r e  Dans un synode des 

des ; archevêques et des évéquos d'irlund-1 ,  te-
|  nu a Dublin lo 13 novembre 

née,  la résolution suivant® a 
guère da don to à cet égard, car depuis lors ! concernant ce monitoiro; 
10 Normandie n'a point été réncftntré,  et  
11 n'était  pas arrivé a »a destination le 1er.  
février.  Il  v avait  à bord 17 hommes.— 
Cour, des E, l/nis. 

PERTE DU A  V A P E U R  

( le colle an-
été adoptée 

l 'archevêque 
d'Armagh sW't prié de répondre à la let
tre du Saint-Père,  et  do lui dire quo los 
instructions qu'elle contient mit étc reçues 
par l 'assemblée des prélats d'Irlande avec 
co degré do profond respect,  d'obéissance et 
de vénération avec lequel on doit  toujours 
accueil l ir lout document émanant du siè
ge apostolique ;  et qu'i ls  s'ongagent tous 
it se conformer ù'I'csprit  da ces instruction:' .  
Cette bulle sera transcrire dans nos nrebi-
v es,  
coté,  M. O'Connell  accueil l it  ce resent /  
Voici  ce qu'il  dit  à cet égard dans uno 

La Cour Suprême des A'iols Unis a ne.  
conlé on writ d'orrourg sur la pétit ion de 
'J' VV Dorr.  Lo gouverneur et IV/ocnl-
général de Rhode-talniul sont cités a com 
paraître lo premier lundi de dôcend>r0 .  

Il  s 'agira uniquement de décider I« 
question do savoir si  la coiisl itotion et les 
lois des Etats-Unis uni été violées pn< l«s 
tribunaux du Rho.le Island, eo jugeont 
Dort pour trnhisoii ,  

PuKTK DU C ö B O M R . -VDKII.—LO JjU/nnl 
da Halifax,  du io, contient lu nouvelle 
de lu parte du navire Coromendd allant do 
Liverpool à Hoslou, à la suite d'uno vio
lente tempéto le premier janvier ;  se trou
vant par 42a  de latitude Nord, et  42° 15 
longitude Ouest,  i l  so déclara uno voio 
d'eau, si  forte,  que les pompes jouant 
sans interruption ne pouvaient franchir.  
Le 11 I équipage a abandonné le Coro-
mnndcl pour se sauver à bord du brick 
angluis Brothers, qui lésa déposés à Hal
ifax.  

(.  o.Niuf.  A LIVEIU 'oot.—Uu correspon
du nt de Washington écrit  au New York 
Advertiser, que M W P Halloli ,  do New 
York, a été nommé consul des Etals Unis 
à Liverpool ;  mais on assure d'un autre 
côté quo M. Polk réservo cette place pour 
U général Armstrong, de Nashville.  

BïtEsri. .—Il a été reçu, à Bttl l imore,  de» 
nouvelles du Brésil  du 20 décembre. La 
guerre civile était  complètement etouffeo 
dans la province de Rio.Grande. Ou re-
met en circulation uno nouvelle qui u été 
plusieurs fois démentie j c'est  quo lo gou
vernement du ÎJresil  soruil  di-pusé,  sinon 
ù intervenir lui-même on faveur de la ré
publique orientale contre la république or» 
gentiue,  du moins à folerer l ' intervention 
do ses citoyens.  De général Paez,  dit-on, 
bien loin d'avoir été mal accueil l i  dans le 
Brésil ,  aurait  au contraire réussi  réorga
niser un corps de troupes avec lequel i l  
s 'elait  déjà mis en marcha pour la provin
ce do Corienlès.  

a^ninnn MI'IUMII 

JSVA'V DE LA LOUISIANE. 
Paroisse d'A'sf Haton /Junge—Cour dés 

/ 'reuVes.  

U. IF. Fowler,  pour monition. 

Au nom et par autorité do l 'Etal do lo 
Louisiane,  et  delà dite Cour.  

SALUT—A tous ceux intéressés,  faites 
attention que sur la  pétition et demande 
de Henry Waller Fswler,  demeurant dans j 

ceMo paroisse et  état,  maintenant le pro- ; becen Christmas ot fou son ï iuri  Benja-
p^iélnire,  bortä'fide do lu propriété ci .après min P. Joy, savoir; 

E T A T  D E  L A  L O U I S I A N E  
Cour des Prouves~-Paroisso Ouest Bâ

ton Rouge. 
En vertu d'un ordre de la cour susdite,  

i l  sora offert en vente publique, pur le juge 
soussigné,  M AUDI, lo 25 do mars pro
chain,  à 10 heures du malin,  sur les l ieux,  
les proprieies ci-ap ès dec rites,  dépendant 
do_la communauté qui existait  entre Se 

UNE MAÎTRESSE I»K POSTM .—Le St.  
Louis Urpuhlirait,  dit qu'on fait  do grand# 
efforts pour obtenir la place de uuilro de 
poste à Si .  LOUIS ,  pour la veuve du Séna
teur Ai n n.  

Ers pendus sanctifiés par wi Prfilre,— 
On a pendu vendredi à .Providence uu nom-
mu John Cordon convaincu d'avoir assas
sine un M. Prague. E'i condamné a pro
testé jusqu'à la l in de son innocence ot est  
mort avec fermeté.  Le pasteur qui l 'as
sistait  lui  adressa une ha 

décrite,  savoir :  un m o r ç e f i j  de le;  re situé 
dans celio pa/oiysé,  joignant les terres de 
l'eu Edouard Powers,  maintenant Burgess,  
à  e n v i r o n  s e p t  m i l i t a  d e  l a  v i l l e  d o  B a t o n  
Rouge, contenant environ cinq cents ar-
pens,  plus ou moins; aussi  lot no.  1,  de 
I i  st  no.  32 au sud, tenu en communatffé 
par Henry H Curley It  Thomas Oibbo< 
/Morgan, situé dans culte partie de la vil le 
de Käton Rouge arpentée par E lituiure-
gard, par achat,  pour le moiçeaU do terre 
quatre cents soixante dix piastres,  et  pour 
h lot cent vingt cinq piastres,  à la vente 
de la succession de feu Jlenry 11 Curley,  
lo 27 Février,  mil  huit  cent vingt cinq, par 
ordre et  décret do l 'honorable cour des 
preuves,  (bins et  pour la dite-paroisse,  et  
après avise! délais légaux, et  conformé
ment aux délibérations d'une assemblée de 
famille,  dû aient homologuée par la difô 
cour.  

M o. Adam Winthrop, Gr: ffmr de la 
Cour dos Prouves,  darn el  pour la dil  • pn- i 
roisse et  étal ,  nu nom et par l 'auluriio de'  
I Elnl de la Louisiane el  de la ditéjcour, 
et  en Coriforoii lé aux provisions de l 'acte 
do la législature do la Louisiaiie,  intitulé,  
un acte pour assurer plus Amplement les 
l itres des acquéreurs aux ventes judiciaires,  
approuvé le 10 mars A D, 1834, et  cou 
formninetii  à un ordre de la dite cour en 
date du 5 mars 1846, j ai  accordé cf#pur 
présent accorde celte monition, appellant 
et  avertissant toutes personnes qui pour-

Une terre si luce dans celte paroisse,  
contenant neuf arpon.i  11 demi de lace an 
neuve, sur une profondeur do vingt-cinq 
arp .ens,  l ignes para l ié'es,  bornée en haul 
par Stephen Vau lî^iekle,  et  en bas par 
James H. G ibbotis,  également t rois es-
claves,  les anirnaux, '.  hév«ux, inst/t irnene 
ara loi res, meubles, Ate.. 

CONDITIONS*»--La terre payable en qua 
trepaiemens égaux et annuels,  A dater du 
jour de lu vente.  Les esclave» payables 
a un, deux el  Iron arts du dit jour." Lé» 
meubles payables comme snil  :  tonte soin-
mes au dessous 25 pia-dres,  eornptint,  et  
toute Soirtftifè excédant cette sommo pava-
blas à un an de dal« du jour do la venle en 
bil lets endossés à satisfaction; payables à 
la Binquedo lu Louisiane ù U i lon Iionge, 
^t hypothèque sur les immeubles jusqu'au 
parfait  payment.  L'ae.ipiéreur de la lerfe 
devant se lue l ire ou lieu et  place de In 
succession, relativement à on hypothèque 
qui existe eo faveur de la dite banque, 

L. FviVROT, V. J. 
22 février 1845. 3 

AVI,S. 
LO DOCTEUR VARQTJKZayant f ixé.«ONriorni.  

c i lo dans colle vil le,  offro renpeolji ieusnuierit  
ses services aux lialotans d'Est et  Ouest Bâ
ton Rouge. 
Enfoightirâ "eppeiréa !i  tel le de Mr. Mailiarfl  

POIDS DU PAIN, 
Fixé parle maire pour la semaine«uivaais 

raient opposer quelque droit  ou l i lro à !  \A  F"'m e  ' ' ' !a n t  * lo baril ,  M ance 
ne p.Mij pour dix HOU* 

, |  -  . .aranguequl n sou-
\  eut-on s, ivoir .  comment,  de son . levé l ' indignation d'une partie de la près-

Irf'  .i l l  11,1 . . .  1  ,  1  '  
se  américaine,  et  qui es» i iMez b-zarre,  en i paroisse PKjt Baton Rouge, ce 3 mars,  

age,  frère Jonathan, lui  cria ! A.  D. 1845. 

la propriété ci  dtssus décrite,  en Ctmso 
quenco de quelque ' inforjrialitô dans l'or
dre décret ou jugement de la Cour des 
Preuves par laquelle autorité la dite vente 
n été octroyée nu dit  Henry Waller Few? 
1er,  ou aucune autre irrégularité ou irifor-
malité dans les procédures,  révoquant le 
dit  décret do la dite cour,  ou dans l 'éva-
loalion, annonces,  ou dans le lemps, ma-
nière ou forme de la vente,  ou pour aucun 
autre défaut quelconque, du faire connaî.  
t ie dans trente jours du la première publi-
cation de celte inotii imn dans unu foui le 
publique, pourquoi la vente ci  dessus ne 
serait  pas confirmée, homologuée et ion-
due le jugement final le  coït  cour.  

Fuit,  donné» accordé et  scellé,  dan» la 

ell '-  l  :  " Courage,  
lettre dont nous nous occuperons plus bas,!  ce pxsleur philantropo, vous allez rejoindre 
, i l 'he .seo à m ms igneur Canlwell ,  évoque , | ( l  bande immorlelle do vos cornpartrioles 
de Meath :  " L'agent catholique anglais,  
M. HMliaui l 'être,  dit  M. O'C'onneil ,  est  
parvetiu à convaincre les ministres du pa
pe,  qu'i l  est  autorisé à promettre quo le 
eabinr-i  nn^lai.s  donueniil  de grand« encou-
ragemans ot î le l 'argent aux catholiques 
dos colonies anglaises.  Lu gouvernement 
du pape s'est  laisse prendre a cet appât,  et  
i l  s 'en est suivi  une lettre do la Propagan
de au docteur C'rolly,  coii lre l 'agitation 
du rappel A tout événement,  
entant qu'elle traite de matières d'une 
nature temporelle,  ou do matières qui tou 

Iii  H, •l ie 
re avancée,  tous les pasiu 
relire! dans leurs ce bines respective«; sans , 1 
ce Insard, pro* pie lou-s eussent succombé. ' e l  de nul effet.  

l / i  nude des ËtrttS.Unis a été sauvée 
el  amenée4 Apalaehicolu par lo steamer 
Notion qui arriva sur les l ieux peu d'un-
lans npiès l 'explosion. 

Lu Siren a coulé presqu'immédialoment.  
Li chargament du coton («nviroa 200 b i l
les)  étaient sur pont et  sorout sauvées,  non 
sans avarie.  O i ne peut attacher aucun 
ulànio au cajiitaino Sharploss,  ni  à aucun 
de ses oittqiers ;  cet accident est do la na
ture do ceux que nulle adresse bumaiiio l ia 
peut prévoir. — Courrier. 

Une correspondeqco dé Washington 
annonce que Suiia-Antui avait  presque 
conclu avec l 'Angleterre un traité par le
quel l 'ex-président de la'  république mexi
caine devait  abandonner la Californie au 
gouvernement anglais,  Il  parait  quo la 
preuve d • ce traité a été trouvée sur San
ta Anna uu moment où il  été fait  prison
nier par les troupes constitutionnelles du 
-V xiqjie.Ainsi ,  tandis que l'A nglotorrs 
s'oppoao indirectement à l 'annexion du 
Texas,  ei l« négociait  l 'acquisition d'un 
pays plus riche et plus étendu. La baie 
de Sin Franrei>éo est , '  dil- im,< l 'une des 
plus belles baies et  l 'un dos ports les pl-is  
suis de l 'océan Pacifique.  P.tr la pe^sns-
sion de ce port,  l 'Angleterre pourrait  c .on-

(aient |  cl ient aux droits polit iques du peuple ir-

o i publique, dans le bu-t d'entamer et d.i  |  l iôler le commerce de l 'océan Pacifique,  
«uivre des instances,  au nom des gens do j de la Californie aux possesions de la Rus-
•couleur,  aux. frais da l 'Etat du Massaclui-  |  sie.  

Celte nouvelle Occasionnera sans d» ite 
i une grande surprise,  ou plutôt u'étonnera 

selts,  dans le but d'éprouver la légalité de 
leur emprisonnement ;  

•Rf^aolue,  Qae le gouverneur est requis personne ;  car on sait  quo PAngleterr 

o est évidemment nulle 
Ainsi selon M. O'Con

nell ,  lu Saint-Siège,  au moment oii  le  ca
binet anglais offrait  de faires desconc.es-
sions,  aurait  dû laisser les prêtres catholi
ques de l 'Irlande préclier tout à leur aisé 
la •éboll ion, la guerro civile,  le tout sans 
doute pour la plus grand > gloire et  pour lo 
plus grand profit  de Al.  O'Conjiel .  Par 
ses it ioniloires au primat d Irlande, Rome 
s'est conformée au précepte évangelique i 
"  /iends à César ce qui appartient à Ce. 
sur." Le souverain pontife n'a pas fran
chi les l imites dé son pouvoir spirituel,  i l  
l 'a au contraire exercé dans un esprit  de 
paix,  do concil iation. Mais lo jour qui 
verrait  prévaloir  la  paix et  la  conci l l indon 
eu Irlande, verrait  en même temps s'é
crouler l ' iufluçjjfco de M. O'Cunnell .  Voi-
là pourquoi i l  redouto-iant l ' intorvenlion 
pacifique du Saint Père dans les affaires 
d ' Ir lande .  — ( -our .  

LBS VOLKUIIS CIIASSKS DU TEMPLE.— 
Un des chefs Be la secto des .Marnions,  à 
Navoo, vient d'adresser à ses ouail les une j 
homélie dans laquelle on lit  :  "Les frères 
qui i io. /t  mi di hors emprunter des cbe-
veaux et de "argent avec lesquels i ls  se ! 
sauveront ensuite,  seront chassés de l 'égli-
se sans cérémonie; i ls  ne doivent plug comp- i 
ter sur i ' indulgonco dont i ls  ont joui jus-I 
qu'a ce jour.' '  ( 'osera là une très louable J 
réforme, mais c'est  en même teins un aveu |  
qui semblerait  indiquer que les habitudes |  

qui mi élè sacii l i  js  sur l 'autel  de la super-
slition cl du préjugé."—-Cour. 

—--»»l » •  IM 111 JI .M I II .MI •••Uli  

MH .  L'EOITKUK ;  
Veuillez annoncer M. JAMES COOPJEH, 

comme candidat pour la place de manu a 
la prochaine élection municipale É|  . 

U;« VOTAIT. 

Veuillez annoncer Mr. Jon.N I'EID com
me candidat pour la place de Maire,  à la 
prochaine élection municipale.  

PLUSIKUKS VOI ANS. 

Veuillez annoncer M. Josxra .MONOET 
comma can lidat pour officier de police i  
la prochaine élection municipale.  

UN VOTANT. 

Veuillez annoncer JAMES ALLEÏ comme 
candidat pour officier do police à la pro
chaine election 'municipale.  

PLUSIEURS VOTAK». 

Veuille/ ,  annoncer M. ANTHONY MON-
o BT, comme candidat pour membre du 
conseil  de vil le,  à lu prochaine election. 

PLUSIEURS VOTANS. 

FOU« MEMBRES DU CONSEIL. W S 
Pike,  Wilbam F Tunnard et B. W. 
Sloe urn 

Veuillez annoncer JOSEPH W FOWLEII 
comme candidat pour membre du conseil  
de vil le.  

F G  MIS F ST. JOSEPH. 
L» vente des bancs de PLglise Catho

lique aura l ieu comme à l 'ordinaire,  le Di
manche (les Rameaux, 23 cou-ant.  

.M. MORENO Secrétaire.  
mars 8 5 

VENTE PAR LV COUR DES 
PREUVES. 

Paroisse d'Est Baton Rouge. 
En vertu de l' iton'ble Cour des Preuves 

dans et pour la paroisse d'E l5aton Rouge, 
il  sera vendu par le soussigné jugo de pa
roisse et  ex offi  j io encanteur,  à la dernière 

Témoin l'Honorable Charles 'Fessier,  
Juge de la dite cour des Preuves ce 
5 mars,  1845. 

5 A. Winthrop. Grefîi  r.  

A VH. ~ 
Le aoussigné aynut été nommé collrc» 

tour des taxes do l'état sur les colporteurs,  
informa ceux qui poursuivent cell« voear 
l ion quoVils n'obtiennent pas leurs l icen
ses i ls  seront poursuivis selon la r igueur de 
la loi ,  dans tel  cas prescrit .  

mars 8 (L M  HEROMAN. 

AVIS. ^ 
Lo public est  respectueusement averti  

qu'une foire aura l ieu dans l 'Eglise St.  
Jean Baptiste,  Ouest Baton Rouge, lo 
dimanche dô I'à pies et  les deux dimanches 
suivants,  do 10 heures du malin à 4 heu
res de l 'rfprè« midi.  Los articles suivans 
seront exposés: Bijouterie,  boulons de 
chomiso on or,  en argent,  et* Contrôles} 
chaînes et  pendant d« montres,  clefs,  pe
tits rubans eu soie,  f i l ,  soie de toutes cou
leur ot nuance,  boîtes; musiques accor
déon avec quelques ariicles do religio i ,  
dont uns partie sei  ont distribués gratis.  

8 mars ">. 
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sociales des Mormons u ont pas été tout- j résidence d'Eugène Marson, ci-devant de 

do transmettre nux gouverneurs des dit! '  
^rens Etats on Terrrtoiro»,  deux copied du 
rappoitqui précédant de ces résolutions.  

~^C()~N V SNÏ'I^L 

Samedi,  la Convention a décidé à la 
•majorité de 28 voix contre 23,  quo la re
présentation ne serait  pas assise sur la base 
fédérale.  ,J1 no faut pas.se fa'ire i l lusion 
sqr la portée do ce votp. Sans parjer du 
grand nombre do membres absens,  ce n'est 
après tout qu'un résultat partiel  qui ne 
préjuge poii it  la grande question de savoir 
si  ta Nouvelle Orleans obtiendra.la justice 
qui lui  est  due.  

m  .  Une circonstance.qu'il  ne faut pas mé
connaître,  c'est  que la question est à présent 
nettement posée,  et  que ceux qui vole
ront pour dépouillera vil le de ses droits,  
h» fft-ont les yeux ouverts et  en parfaite 
connaissance de cause.  

f ,a \1ile ne demande point la supréma-
tip—oile n'exige même pas toute la part d'ia-

^t]^ty;e*à laquelle «Ile a droit  :  tout ce 
.  ijOel'e demande c'est de no pas être sa-

erifîée.  
.^lisi  on n'objeé!e spoinl à ce que la 

cSmpägnie se fas»e la part dil  l ion dans 
le*Senijt .-  La vil le t ient seulement à 
ajfoir dans la Çhatnbre,  sa légitime, part 

affiance- * 
^>r, i l  nous semble que cette combinai 

n'est pas très scrupuleuse 
la ses intérêts.—Cour. 

•rsqu'il  s 'agit  

à fait  aussi  calomniées que le prétend l it  
leur fondateur et martyre,  Joe Smilh.  • 

NOUVELLE DE 11 A Y VI .  

Par un naviru arrivé à Philadelphie,  on 
a reçu des nouvelles du cap haylien jus
qu'au 5 fevrier.  

La président Hérard devait  se faire pro
clamer roi.  La constitution do 1843 a 
éto par lui  (t i ispendue, ot en place de la lé
gislature,  i l  a  établi  un conseil  d'i 'tat,  as-
servi à ses Volontés.  Il  donne comme pré
texte de ses actes,  arbitraires,  rinsuriec-
tion de l' iJst de l ' î le.  

Voici  l 'extrait  d'um. correspondance re
çue du cap à Philadelphie.  

" Vous avez déji  probablement appris,  
par la voie du Port ari  Prince,  que par un 
décret publia " dans la Feuille du Com-

H.ÙTI .—Nous avons reçu des journaux ; 
de Port-au-Prince du '-2(5 janvier.  Ou s'y i 
occupait quelque peu des négociations qui ! 
avaient heu entre le gouvernement haïtien ; d i t  

et lo charge d af aires de 1-raoce,  relative-1 u  V | l f e  , j ( J  B a t (  

ment au surfis du paiement do la dette j  
haïtienne. La Feuille du Commerce parle,  |  
en le condamnant vivement,  d'un projet,  
ayant pour but d'accorder aux imporla- ! 
l ions françaises une réduction do moitié [ 
sur les droiis  do douane payés par les au
tres nations, .  La même feuil le dit  que le 
dimal haïl ien élait  très fatal ,  cette année,  
aux Européens,  et  qno de nombreux dé
cès avaient l ieu dans les équipages de na
vires de guerre français à l 'ancre dans la 
rade.  De Santo-Domingo nous avons re
çu, en outre de la correspondance publiée 

merce" le 12 janvier,  le président |  dans notre dernier numéro une lettre qui 
considère la constitution de 1843 com- : dément officiel lement le bruit ,  accueil l i  
me suspendue, par suilc da l ' insurrec- |  par nous,  que le consul de France en cet-
tion dans l'Zist ,-  et  au lieu d'uno législa- j te  vil le,  M. Juchereau de Saint-Oenys au-
ture il  établit  un conseil  d'Etat,  dont la j rait  encouru naguère quelquo b !âma du 
nomination et  la révocation lui apparlion- j  gouvernement français pour la part qu'i l  
rient entièrement.  Par le même décret j avait  prise dams les événement qui ont sui-
le costume dos membres devra être "un I vi  la déclaration d'indépendance de cette 

d'une 
ter 

cetto paroisse,  décédé,  
Mardi le 25 mars prochain, 

à l 'heure habituelle des entes,  la prop 
té suivant» appartenant a la succession i 
du dit  défunt,  savoir :  

L habitation sur laquelle demeurait  ie 
environ 12 milles en bas de 

Baton Rouge, faisant face uu 
Biyoïi  Fontaine,  contenant vingt-huit ar-
peus plus ou moins,  borné au nord par S.  
Babin, à l 'est  par G. Dupuy et John Phil ,  
l ips,  et  eu bas par Charles C'ommeaox, 
avec toutes les bàiisses et  améliorations 
qui s'y trouvent.  

ETAT DE LA LOUISIANE. 
Cour du 3e.  district—»puromse d'Est Bâ

ton Rouge. 

Elizabct Young ) 
ve.  ,  

Thomas Lilley,  son mari.  )  

Cet'ecausea été appelée selon l'appofnte-
ment.  Le témoignage établi  l 'état embar-
ressé dés affaires du défendeur, et.  le  durtger 

j qui on résulte (jourla propriété séparée de la 
plaignante,  et  ayant prouvé les allégation» 
contenu dans sa pétition, et  la loi  étant en sa 
faveur: Il  est  ordonné, adjugé ét  décrété,  
qu'Eliz-ibeth Young, soit  et  el le est,  par la pré.  
sente déclarée séparée en propriété d» son 
mari,  Thomas Liliey; et  qu'elle recouvre de 
lui la tomme de dix-huit cent et  quatre-vingt 
quat -e ji iastres,  avec intérêt légal du 0 Jan
vier 1845, et  i l  est  de plus décrété qu'elle 
récouvre l 'administration de se» droit» para, 
phernauxat qu'elle ait  hypothèque légai sur 
i. i  propriété foncière,  h prendre effet pour la 
somme de $>114:3 du 4 mars 1§34, pour la 
somme de §27? du 1er.  Janvier 184(1,  et  der
nièrement pour somme de S4G4 du 15 no
vembre 1841, et  les Irais de procès taxés.  

IS \AC JOHNSON. 
Juge 3e.  district.  

Je certif ie le susdit  être une copie conior-
meau jugement original.  

A W INTHROP ,  Greffier,  
fcv.  15 2.  

ETAT DE LA LOUISIANE. 

COUR DES PREUVES, 

v. Paroisse d Ouest Baton Rouge, 

En vertu d'un ordre do U Cour des Preu
ves de celte paroisse,  i l  sera offerte eu ven 
te publique par le Juyo soussigné,  

Lundi,  17 Mars prochain 
U dix heures du malin sur les l ieux, les pro.  
priétés ci-après décrites dépendantes de la 
succession do feu Dominique Lanoux, sa
voir; Une torro située da os celte paroisse 
contenent un arpent et  demi du face au fîou-
vc nur environ dix-huit arpen» de profondeur 
entre l igues parallèle»,  borné en haut par 
Pierre Daigre et en lias par Jacob Jéralf"; Un 
nègre nninuié E*Hin âgé d'environ 17 ans,  
des animaux, insirunions aratidre?, meubles.  

(JoNofTioHs-—L t terro payable deux cent 
piastres comptant et,  ia balance aux deux 
termes égaux du ja,ur du de la ve te ;  le  
nègre moitié corupuinl et  l 'autre moitié dans 
un an de la même dale,  lo touted bil lets seli-
daires à saiisfactio»,  portant huit  pour cent 
d'intérêts après , échéance el ,  f iypothêqUe 
spécial  jusqu'à parfait  payment; le mobilier 
pay >ble comptant,  

L rAVROT, P. J. 
fév.  15 2. 

ETAT DE LA LOUISIANE^ 

COUR DES PREUVES 
Parois ,8 d'Ouest Union / ibuge.  

En vertu d'un ordre delà cour des preuve» 
de cette paroisse,  i l  sera offert en tente pu
blique par le Juge soussigné,  

Afirdi le  11 .Vira prochain 

•à dix heures du matin,  sur les l ieux, la 
propriété ci-apn * décrite,  dépendant de la 
succession de ia feue Damé Efizabetb, Mou-
Ion, veuve Pierre*Dianchaid, savoir: une 
terre située dans cette ptroisse à 40 arpen* 
d« fleuve,  derrière la propriété de Mr. VV R 
i labsrfson, contenant trois quarts d'arpent de 
face,  sur 40 arpens de profondeur enire l i
gnes parallèles,  barriée en haut par A/agloire 
Leblanc et en bas par,Pierre ßlancbard avec 
les bâtisses et, 'améliorations qui s'y trouvant,  

CoSDTTi'N'S't—En trois termes égaux, 
Mars 1048, Marjs 1847 et A/ars 1849, en bil
lets solidaires à satisfaction, portant huit  peur 
cent d'intérêts après échéance,  payable i  
l'office du juge de cette paro.nse et  hypothè
que spéciale jusqu'au parfiit  pavment 

L. jàvitor,  p.  j .  
fév,  10 2.  

AVIS. 
Le public est  ptr le  présent averti  de nt 

pas recevoir,  trafiquer ou autrement négocier 
trois certain billets datés Baton Rouge Ma.ru 
1S44, chaque pour Q1105,payables Mars 
1515, Ö, et  7 signés Justine A Will is ,  ei idos-
sésJohh Äindolph et H ü.  Harelson, comme 
je proteste lendits bil ie-o ayant été donnés 
pour le prix d'esclaves achètes à la vente fai
te par John Pnill  ps administrateur de la 
«ucçessisri  de Win. Adams et Cynthia McMor. 
ris,  ayant découvert depuis la vent# que 
quelques uns des esclaves sont attaqués de 
maladies redhibitoire,  je déclare la vente nul
le ou quanti ntinorit comme le cas le deman
dera. 

pour JUSTINE A WILLIS. 
A H WILLIS. 

WUftlQ.lIE. 

IRON, NAILS, II  OES, PLOUGHS, &c.,  

The Subscribers,  Importers and Dealer» 
in Hardware and Cutlery mviie the attention 
of country merchants and others to their  ex
tensive and well  assorted slock of Foreign and 
Domestic goods,  among which are the follow
ing: 

300 Tons of Swedish,  A cerican and Eng-Un lièvre nommé Spencer,  âgé d'envi-  .  1  

i  .  » i  I ishlron. 
ron 34 uns,  c. ievaux, un chariot a che- ; igoo Buudles hoop, sheet,  band and round 
val,  outils  de charpentier,  un lot de pieux, j [ r o n  

un fusii ,  meubles de cuisine,  environ 
têtes de bétail ,  cochous,  &c. 

CONDITIONS—La terre et  les esclaves à 
1,  2  et 3 ans de crédit  du jour de la vente 
en bil lets endossés,  payables eu banque, 
portant un intérêt de hu.t  pour cent de la 
échéance au paiement,  et  hypothèque ré
servé jusqu'au paiement final et  confession 
de jugement.  La propriété personnelle:  
foute somme au-dessous de 85 comptant,  
nu dessus de $"> payable lo 1er février 
1316, auSsi en bil lets bien endossés,  pay
ables en banque, portant huit pour cent 

30 Tons Steel ,  cast ,  shear,  Blisterd 4 Ger
man. 

500 Dozen, Collins <$• Co. Kings; Hunts and 
Simmons axes.  

300 Sieves.  
500 Whittemores,  Cotton wool eards.  

100 Best  Louisiana socket spades.  
200 Arnes;  Adams, and Woods shoveliand 

spades.  

Le soussigné-arrivant do la Nelle.  Orlé
ans,  et  ayant l ' intention de se fixer dans 
cotte vil le,  Offre ses services aux habitans de 
Baton Rouge et  de ses environs,  comme pro
fesseur de musique vocal et  ins-rtimenia!,  
(Piano et Guitare.J U espère par ses con
naissances dans cet artet son extrême fidélité 
dans l 'accomplissement de ses devoirs mériter 
les suffrages des perMOines qui l 'honorent de 
leur confiance,  i l  accordera les pianos ù un 
prix modéré.  

Paix D'INSTRUCTION* 
pr. mois.  

Leçons particulières (Pianos) et  
musique vocaie trois leçons par se
maines,  

do principe de musique vocale,  
do sur la guitare.  
do sur le pianos en classe,  2 éco

liers ou plus,  chaque, 
do musique vocale en classe 
do particulières en français,  
do en classe,  
do particulières en Espagnol,  
do en chisse £  

|9 00 
12 00 
6 00 

7 00 
3 00 
6 00 
4 00 
C 00 
• 00 

ETAT DE LA LOUISIANE. 
COU H DES PREUVES. 

Paroisse d'j£st It ,«ton Itnuga. 

Il  sera vendu #t»r le» l ion*, en rnrtu 
d'une commission à moi'adresséçfpar l 'IIon. 
Juge de la parois#» d'üJst Pélicnins.  

Lundi le 10 A/a>s pror l fu in .  
un ht ou morceau de terre s ,f l ié9 dans la 
frihc espagnole,  Baton / iouge,  cff»tenant qna-
tie a r pre ns de terre,  borné ,>n sud par le c. l ie-
rniri  public,  ä IVst par . ,  a l 'ouest par 
Pierre f'Ontin présentement fj  L Yonmr. 
avec les améliorations qui s'y trouvent,  np-
partenant il  f i  succession do feu Samuel 
Daltnn, décédé.  

CONDITIONS—L 'n credit  d'un S doux nn» 
credit ,  l 'acquéreur donnani,  h|potbèqno 

et confession de jugement sur la propriété 
avec ml sécurité personnelle satisfaisante,  
les bil lets portant tin intérêt (Je huit  pour 
cent depuis leur échéance jusqu'au parfait  
paiement,  

CH. TESSlER, P. J. 
L it or TfoMge, F«v. 8 1845.'  1 

NOTICE. 
I t îh copartnership heretofore existing bv 

the t itb g  IlEREfoiio &. Lenz, hss been 
dissolved by mutual consont.  The business 
wi ,  ha (ransacied hereafter by Mr. J Lopea 
AH ll ioss indebted to ihofirm will  please call  
arid sottlo tvilh y| /r,  1,  Lopr-z,  

P.  M HEREFORD, 
J.  LOPEZ. 

tiUtoWWEfi, I)yt Stuff,, 
i»ir.  J .  LOPEZ keeps  cons tant ly  on  bam l  s  

good assortment of Medicines,  Dye 3îuff«,  
()  • \ .  hit  h he offers for sale at the lowest 
city prices.  Orders from the country will  be 
fi l led wifb neatness and dispatch. Physicians'  
prescriptions will  be executed with the great-
est care and attention, for cash and cash mUy. 
Mr. Lopez hopes by the assiduity snd punc
tuality with which he will  f i l l  orders or pre
scriptions directed to him, that he will  m«rit  
a share of public p.itrenage.  Hi* Drug «tore 
is  situated at tho corner of Church and Mar
ket streets,  where medicines of all  descrip-
lions can be obtained,free from the admixture 
of side-OTtis,  Jews-harps,  nscdles nnrl pen-
cil-pomts.  * Jau 11 

CIGARES DE LA IIAVANE.  
JOSEPH 1'UNER (autrement Jacko) informer 

Is oublie d'hstet d'Ouest Baton / iougf,qu'il  
.r cuvönie en gros et  en détail ,  des cigare» 
d'une qualité supérieur.  

Aussi  Citron, jus de citron, l iqnturs fins» 
<kc, à des prix modérés.  

août 10 27. 

VENTE PAR LE RANGEUR. 

II sera vendu on verito publique, Lun
di prochniii ,  •} courant à 11 heures du nia-
lin,  à 30 mille» do Ealou Rouge, au.dein 
du iSluttey Point,  chez John Euirchild,  ui> 
bœuf,  nffichê Iflon la loi .  

Conditions—Comptant.  

J R DWFROCQ, 
m a r s  1  4  Rangeur .  

avis" 

Une élection pour maire,  officier d» prv 
l ice,  quatre membres du Conseil  di  vil le 
et  un collecteur et Assesseur pour la cor
poration de Baton Rouge, sera tenue Lun
di le 17 Avril  prochain a ia maison do 
cour, selon la loi. 

CIL TESSIEÄ. P. J.  
mars B ô.  

4'TAT DE LA LOUISIANA'. 

Cour du Troisième District— Paroisie d'Est 
Bltou Bouge. 

Eliza Z, Newport î  
vs.  [  ; 

Äubert T. Young. )  
Co procès est  k l ' instance de la plaignante 

épouse,  contre son mari,  défendeur, pour nne 
séparation da propriété,  dans laquelle ei l« 
allègue qu'elle a apporté en mariage les es
claves et  bestiaux mentionnés dans sa péti
tion, et  que son mari a reçu et s'est  appropria 
la somme de sept cents quatorze piastres e  
soixante-huit cent»,  ses fonds paraphernatix 
et  que ses affaires pécuniaires sont embar
rasses et  sa propriété paraphernal mise en 
danger.  Le defendant ayant régistré sa ré
ponse et  la loi  et  lo témoignage étant en fa
veur de la plaignante,  i l  est  donc ordonne, 
adjugé et  décrété quo la plaignante et  son 
tnari sont séparés quant aux biens,  et  qu'elle 
recouvre de lui  la possession des esclave» 
Kitty et  jfc'i izi  et  «es troin entans,  Henry, 

-Charles et  Isabella,  et  douze tètes de besti
aux comme sa propriété séparée.  Il  est  da 
plus décrété que la piaignante recouvre du 
défendant la somme de sept cents quatorze 
piastres et  soixante-huit cents,  avec cinq pour 
cent d'intérêt de ce date.  Q,ue la plaignante 
recouvre la l ibre administration de fa propri
été,  sa&f l 'assistance ou l' intervention de son 
dit  mari.  Er il  est  de plus décrété que com
me le (l it  défendant,  a approprié les dites gom
mes à sua , propre u«agc,  qu'elle soit  décrété» 
avoir bypotfièqne sur sus esclaves et  terres 
pour Se paiement du dit  jugement et  qu'il« 
soient vendus pour le satisfaire.  

Ce 27 Janvier 1845. 
ISAAC JOHNSON, 

Juge du 3mo district.  
Ju certifie que la susdite est  une cepie vé

ritable d.i  décret originel.  
fév 1 52 A. Wi.-sTiir.or,  Greffier.  

jf it  

IMPORTANT DISCOV
ERY. 

A gentleman of distinguished Medical 
abil it ies,  has of late discovered a remedy by 
which the Gravel of the worst form baa been 
removed in five successive cases.  Thi« 
Medicine is  no.v at the store of Herreford &. 
Lopez,  where the poor can make trial  gratia,  

whether with or without a cure.  Persan« 
of pecuniary abil it ies,  will  be charged accor
ding to their ; respective circumstances,  in 
case of a cure ;  but when no cure is  effected, 
no charge is  made. .Should this notice catch 
the eye of any one having friends,  who *r® 
afificted with this disease they will  do well  to 
refer them to HUÄEFOßD &. LOPEZ, 
.East Baton Rouge. 

• 3779 

Ils  informent respectueusement leurs pa-
3000 Carolina and Louisiana Hoss,  Lyndons trous qu'ils  désirent regier tous les mois.  

A Ii  FUERTES» 

habit bien galoaqu d'or,  chapeau op#jM. Juchete^u'dd S^iint 1 U 1 C B  C 1 1  

r l '" r , e  plume blanche" eUlàâJfe-v-ijmt por- \ Denys a toujours été en pärTaite harmo- r de'l 'échéance au baicment'  
l 'epée courte.r On di^t hautement ; nie de sentiroens sur cette question avec fév  > > 3  CH TE, 

que le président,  prenant pour modèle l 'amiral Demosges,  et  pas pius que ce der-
Chri^to^fïe sous lequel i l  servit  jadis com- nier i l  n'a cessé do mériter la confiance 

«on répond à toutes lea* exigences do no^ me oiheier,  devait  se proclamer roi,  et  du gouvernement par la conduite 
adversaires.  Avec unatnajonté des qu'en mars il  marcherait  à la lête d'une i»le que sage qu'il  a tenuo dans ce 
huiticinSs dans le Sénat,  i l  n'est certaine-

se,  jamais avoir à craindre,  sut aucune 
question d'être dominée par la vil le,  quel
que inflnence" qu'on veuille lui  supposer 
—!£i cela répond v ictoriewsament à cette 
frayeur hypotrite (h» domination qu'on af-
ïçtfïQ do moiftrcr k ttiut propo?. 

aussi  no-
çea circon 

forte expédition contre la partie espagno
le.  Ces rapports n'ont produit aucune 
sensation ici ,  i ls  semblaient peu fondés.  

Les affaires ne se sont nullement amé-
liorées depuis le commencent de l 'année.  
Le café se maintient à 13,  ce qui équivaut 

stances diffici les.—Cour. 

Le Baltimore Patriol du 20 dit que des 
lettres de Washington témoignent la 
crainte de l 'adopiion de bil l  du Texas nu 
Séuat.  On ajouta que nos relations étran-

à '25 o |o fui-dessus des prix de l 'année der- gères se complique beaucoup par suite des 
nière.  Oh a éprouvé içi  dans la nuit  du i question du Texas et de I Oré^on. 

TES3IER, P. J.  

PAYEZ VOS TAXES. 

Ayant en ma possession la l iste des 
taxes pour 1844, tous ceux qui doivent des 
taxes pour la dite année et les précédentes 
sont requis de payer dans lo couraut de 
trente jnurs do ce date,  à mon bureau, le 
môme que celui du maire de cette vil le.  

WM. H URBS, 
Très,  et  Col.  paroisse E Baton Rouge. 
Mars 8,  1845. 

REFERENCES. 

Rov, Mr.  Woodbridgé,  Mr.  Tîonaecaze,  
Mr. J Peill ips,  Col Maria,  
t r  Mr.T.offre à  vendre un assortiment!  

de musique nouvelle,  aussi  que plusieurs in- I 
s t ruments de differences eFpèces,  tel» que 

uun-

arid other stamps 
100 Casks of Brace chains,  50 casks of Ox 

and Log chains.  
1000 Kings and Parson's  Carey Ploughs.  
500 Woods,  Ball inger 's ,  and'others.  
100 Tons of HolioW-vvafe and castings.  
5000 Kegs nails ,  Weymouth S D S & Co.,  

Brands,  anvils ,  viçes,  hand and sledge ham
mers,  screw plates,  locks,  hinges,  screws, :  f luttes,  guitares,  f lageolets et  une grander] 
mill  and cross cut saws, circular,  hand, aadj - -  •  •  -  -
pannel saws, pile 's ,  corn mills ,  scythes;  &c. 

ALSO, 
Sperm, Whale,  Linseed and Tanner 's  oils  

superiorquali iy,  white lead,spiri tsturpentine,  
w i n d o w  glass,  tar  oakum, and cordage,  which 
they offsr  lor  sale low for cash or approved 
paper.  

8TAKK, DAY, STAUFFER & Co. 
Corner of Canal and Magazine Sts.  

New Orleang. 
i  Pec.  21,  48,  

ON A . .BESOIN. 

A l' imprimerie de cette feuil l»,  un ap. 
prenti  qui comprenne la langue française.  
Un jeu.ie homme dont se* parons ou tu
teurs ne lui permettront pas d'agir de «on 
chef,  serait  seul acceptable,  ceux qui sont 
permis d'agir à leur volculé perdraient 
leur temps sans bênifice à eux, à nous,  ou 
è leurs parens.  

fév.  15 2.  

ETAT DE LA LOriSlWg 
COUR DES PREUVES. 

Parois.«« Ett  Bâton fiouve.  
Attendu qu' Amelia Webb stit \dreg. 

ûée à la susdite cour,  pour être nommée 
j t i té de cordes pour piano et guitar,  de premi- administratrice de son feu mari,  "[• 

ère quali té.  
11 est  prêt a exécuter des ordres pour des 

pianos da première qualité,  qu'i l  pourra 
donner au prix de la 'Nouvelle Orléans' 

août 3 "26 

Avis c-t  par present donné S 'IOIM ceux 
|  intéresses de faire connaître les 
! dans le cours de dix jour,  J 0 U is  Je cet!« 
' publication pourquoi |a  dite uemai.de „» 

V > .  . K H 8 0 r a i l  l ) a s  a c c o r d é e .  

APOTHECARY. ,  .  CH. T/?SSIjfl t ,  P J,  
Has r^crived a fresh assortment r»f Dstr«»,  !  Cop*e conforma 

MF.BICIJE». ETÇ ;—Lafav^rtt street. ^ A WI!ÇTHBOF? greffier, 


